
L'occupation de la Haute-Savoie
Dans les localités de la Haute-Savoie , des aff iche s

ont été p lacardées annonçant que îles vols et les
attentats s'étant mult i p liés , les autorités de police
françaises ont été contraintes de prendre des mesu-
res énergiques pour assurer la sécurité publi que.
L'af f iche  fait  appel à la population po ur qu 'elle
n 'oppose aucune résistance aux mesures de polic e
qui vont être app liquées et aux préca utions qui pour-
raient être ordonnées. Elle annonce que toute per-
sonne trouvée porteur d'une arme sera déférée à la
Cour martiale et , le cas échéant , exécutée dans les
24 heures.

Huit  trains militaires , pa rtis de Lyon via Belle-
garde , ont circulé mardi le long de notre frontière
en direction d'Annemasse. On a pu apercevoir sur
les vagons ouverts du matériel motorisé. Dans d'au-
tres vagons , avaient pris place des soldats allemands
en tenue de campagne. De forts détachements de
gardes mobiles français occupaient , à eux seuls , un
train entier. Il s'agirait d' une occupation comp lète
de la Haute-Savoie.

Toutes les route s principales sont depuis mercredi
matin gardées par les troupes allemandes , les gen-
darmes et les gardes mobiles français pour renforcer
l'état do siè ge. Le couvre-feu vient d'être ordonné
clans toute la Haute-Savoie de 20 heure s à 5 heures
du matin . De nombreuses perquisitions ont déjà été
opérées dans différentes localités.

Le laitier de Juvigny, M. Louis Lanovaz , 29 ans.
vient d'être abattu par les soldats allemands.

Executions
Un policier allemand qui résidait autrefois  à Gex

ct qui depuis quelque temps s'était fixé à Bellegardè .
a été abat tu dans la nuit  par des inconnus qui ont
pris la fuite. Cet agent a été tué sur le coup.

D' autre  part , pour des raisons encore inconnues ,
une teinturière de Chamonix a été abattue à coups
de revolver dans sa boutique par des inconnus venus
sous prétexte d' acheter un aspirateur d'occasion. Les
visiteurs disparurent  en automobile sans être inquié-
tés.

Deux jeunes filles abattues
Les deux fi l les de M. Arendel , cul t ivateur  à Ber-

nex , connu comme collaborationniste , ont été abat-
tues , «lundi soir , par des partisans.

M. Arendel a joué un rôle dans la terrible échauf-
fouréo de Bernex qui avait mis aux prises partisans
ct soldats allemands . Plusieurs patriotes avaient été
fai ts  prisonniers et passés par les armes peu après
sur la p lace publi que.

Abattu sur la route
Lundi , à 10 h. 45, sur la route de Thollon à La

Joux , lo premier- l ieu tenant  des douanes Sage , accom-
pagné du pré posé "Veluz du cercle de St-Gingol ph-
France , qui fa isa ient  une tournée d'inspection en
auto , ont été devancés par une camionnette occup ée
par hui t  individus.  Le préposé Veluz a été invité à
se ret irer  ou à poursuivre sa route. Le premier-lieu-
tenan t  Sage a été alors abattu à coups de mitraillette.

Enlèvement
Mlle Gabrielle Arnaud , propriétaire de 1 hôtel du

Mont Barons , à Veyrier-lc-Lac , et sa sœur, ont été
enlevées par des inconnus qui leur ont fait  prendre
place dans une camionnette ct sont partis dans une
direction inconnue.

Avant invasion
v. Le correspondant londonien du « Journal de Ge-
nève » rapporte qu 'un groupe de journalistes anglais
a eu l' occasion d' examiner les formidables prépara-
tifs du deuxième front  dir igés par le généra l Eisen-
hower :

« Ils ont assisté aux essais des explosifs les plus
récents et ont pu goûter aux « rations de 24 heures »
qui seront distribuées aux troupes d'invasion le jour
du débarquement . La nourr i ture  est app étissante ,
facile à préparer et nourrissante.  Le paquet , si petit
qu 'il peut être glissé dans une poche de manteau ,
contient pourtant  : déjeuner , lunch , thé et souper.
En outre , chaque homme sera pourvu d'un ustensile
pliable qui , une fois monté , est un excellent petit
réchaud. Les laboratoires de l'alimentation ont pré-
paré des tubes cle lait , semblables aux tubes de pâte
dentifr ice , du ragoût de viande qui ressemble à un
bâton de chocolat , et un potage en boîte qui peut
cuire tout seul grâce à une mèche que la braise
d' une cigarette suff i t  à allumer.
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Un nouveau dlseoiars
Les exhortations de M. Hitler à son peup le

se font plus rares depuis cpielque temps. Sans
doute , au début de son règne, le fuhrer devait
transmettre à ses adeptes la doctrine intégrale
du national-socialisme ; c'est pourquoi, dociles,
les ondes portaient alors régulièrement la bon-
ne parole dans les plus lointaines chaumières
d'Allemagne ; et il est même arrivé que, hors
des frontières du Reich, des gens se sont laissé
convaincre par des arguments clamés avec une
véhémence qui faisait croire à leur pertinence.

Quelques-uns de ceux-là se sont même, si
bien laissé gagner par ces théories grandilo-
quentes qu'ils n'ont pas hésité, par la suite, à
trahir leur patrie pour servir l'idée du maître.

La guerre est survenue et, après les succès
foudroyants du début, il a fallu enregistrer des
revers cuisants. Il semblerait que c'est surtout
dans des moments aussi critiques que la voix
du chef doit redonner aux troupes et à la po-
pulation civile durement éprouvée, une con-
fiance qui commence à chanceler. Or , Hitler
a fait  justement le contraire. Depuis deux ans
ses discours sont de plus en plus rares.

Pourquoi ? Tout le peup le allemand serait-
il aujourd'hui si bien converti au national-so-
cialisme et si convaincu du bon droit pour la
défense duquel les armées luttent âprement,
qu 'il n'est plus nécessaire de le galvaniser
pour le maintenir dans le droit chemin ? Le
bruit du canon et le vrombissement des avions
seraient-ils suffisamment éloquents pour per-
suader tout le monde ?

Pourtant , Hitler vient enfin de rompre le
silence ; il a de nouveau parlé à son peup le.
Il l'a fait  à l'occasion du XIe anniversaire de
l'avènement au pouvoir du national-socialisme.

Y a-t-il du nouveau dans ce discours ? Pas
même.

C'est toujours et mal gré tout la foi , une foi
invincible en la victoire finale de l'Allema-
gne ; c'est aussi une charge à fond contre la
juiverie internationale, cause de tous les maux
qui se sont abattus sur l'Europe entière ; c'est
l'innocence de l'Allemagne acculée à la guerre
par les vainqueurs de 1918 ; et c'est enfin, et
surtout , le rôle immense et providentiel dé-
volu aujourd'hui aux troupes du Reich qui
sauvent l'Europe du bolchévisme. C'est donc
une croisade sainte que mènent actuellement
les troupes hitlériennes sur le front de l'Est.
Sans elles, l'Europe risque d'être envahie par
les hordes sanguinaires qui menacent toute
notre  vieille civilisation.

Le rôle de l'Allemagne, auquel tout le mon-
de devrait aujourd'hui se rallier, consiste donc
à repousser les barbares asiatiques qui défer-
lent aux frontières de la Pologne.

Cette doctrine du fuhrer ne date pas d'au-
jourd 'hui ; il y a belle lurette que nous l'avons
déjà entendue. Dans tous les pays, des person-
nalités de premier plan s'y sont ralliées. N'a-
t-on pas vu l'Espagne et la France en parti-
culier envoyer des légions pour combattre sur
les champs de bataille de Russie ?

Sans doute, le péril du bolchévisme existe :
nous l'avons signalé à plus d'une reprise, et
ce n'est pas à la vieille civilisation de l'Occi-
dent , nourrie au génie de Rome et d'Athènes,
de s'écarter pour faire place au mysticisme des
slaves, même si celui-ci est tempéré par le réa-
lisme de Staline.

Ce n'est pas non plus sans inquiétude que
l'on voit les armées de Moscou s'avancer vers
la Pologne et user de la manière forte vis-à-

vis de cc malheureux pays et de l'héroïque
Finlande. A ce sujet, les semaines qui vien-
nent de s'écouler nous ont profondément déçu.

Mais pourtant , Hitler est-il bien placé pour
nous parler du péril russe ? N'a-t-il pas con-
tribué pour une bonne part à jeter le désarroi
dans les esprits ? N'est-ce pas son ministre qui,
en son nom, en août 1939, signait un pacte de
non agression et d'amitié avec la Russie et in-
citait ce pays à s'emparer des dépouilles opi-
mes de la Pologne ? Les gens peuvent se de-
mander si la Russie de 1941, contre laquelle
on est parti en guerre, était bien plus dange-
reuse que celle de 1939 avec qui on venait de
signer un pacte d'amitié. Car on ne fera croire
à personne que le péril bolchevique ne s'est
cristallisé qu'en 1941.

Et puis, l'Allemagne a-t-elle réellement em-
ployé sa meilleure voie pour lutter efficace-
ment contre le bolchévisme ? Au lieu de se
mettre toute l'Europe à dos, d'indisposer tou-
tes les nations en les asservissant, si la Russie
était l'ennemi public n° 1, n'aurait-il pas été
de meilleure politique de créer justement le
bloc des nations occidentales, de protéger ce
cordon sanitaire que le traité de Versailles
avait créé du golfe de Finlande jusqu'à la mer
Noire, de le renforcer même ?

Or, est-ce bien vers ce but que l'Allemagne
a concentré ses efforts ? N'a-t-elle pas tout
fait , au contraire, pour affaiblir et diviser ces
petites nations qui avaient besoin d'aide et de
protection ?

Le traité de Versailles fut évidemment un
monument d'incompréhension et de bêtise. On
y a accumulé les fautes psychologiques les unes
sur les autres. Mais on eut au moins la sagesse
«*ie ne pas s'y tenir ; ou délia -l'Allemagne de
toutes les obli gations qu'on lui avait imposées.
Et elle fut même bientôt invitée à prendre
rang, au titre de grande nation , dans l'aréo-
page de Genève: La réhabilitation de notre voi-
sine du Nord était ainsi devenue complète.
Pourquoi s'est-elle retirée de la S. d. N.. N'au-
rait-elle pas mieux fait de collaborer loyale-
ment avec les autres Etats dans cet organisme
international, luttant ainsi de tout son poids
contre l'influence occulte et néfaste de Mos-
cou ? C'est là, et de cette façon toute pacifi-
que, qu'elle pouvait s'opposer à la bolchévisa-
tion de l'Europe.

Si Hitler s'était tenu à cette formule de
coop ération avec les nations occidentales , la
guerre européenne n'aurait probablement pas
éclaté ; la Russie n'aurait pas osé attaquer un
front si compact et prêt à la riposte ; le bol-
chévisme, non le communisme, (ce n'est pas
tout à fait la même chose), serait resté un pro-
duit spécifiquement russe. La Frarlce, la Belgi-
que, la Hollande, la Norvège, la Grèce, la Po-
logne, la Yougoslavie, etc.\ n'auraient pas eu
leur sol envahi ; et les villes allemandes con-
naîtraient la prosp érité d'avant-guerre.

Car, malgré le danger que Staline peut faire
courir aujourd'hui à l'Europe, le fuhrer ne
saurait convaincre les gens, dans les pays oc-
cup és, que les troupes du Reich combattent
pour une cause sainte et désintéressée, et qu'il
est du devoir de chacun de les seconder dans
leur tâche. Ceux qui, en France, en Hollande,
en Belgique, en Grèce et ailleurs font cause
commune avec Hitler, constituent une mino-
rité qui s'effri te de jour en jour et qui n'exer-
ce aucune influence sur les masses.

C. L...n.

Berlin avant les bombardements
« Die Tat » publie l 'intéressant tableau ci-dessous

relat if  à la capitale al lemande en 1931.
1. Al t i tude  : 34 à 49 mètres.
2. Superficie : 884 km 2 (canton de Schwyz 908, de

Neuchâtel 799).
3. Population : 4,350,000 hab. (Suisse : 4,280 ,000).
4. Plus grand port intérieur allemand , après Duis-

bourg , nœud de communications entre l'Elbe et
l'Oder. Quatre ports.
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Escompte commercial et agricole
Toutes gérances financières

aux meilleures conditions

5. Dix gares de grand traf ic  ; 195 gares et -stations
de banlieue ou de quartiers.

6. Vingt-sept lignes aériennes.
7. Métro : 80 km. de li gnes.
8. Tramways et autobus : 650 km. et 89 lignes.
9. Bureaux de poste : 265.

10. Théâtres : 41.
11. Temples et chapelles protestants : 249 ; ég lises et

chapelles catholiques : 148. Siège d' un évêché
catholi que.

12. Fondation en 1230 par le margrave Jean de Bran-
debourg ; résidence permanente depuis 1486.

UNE VILLE DETRUITE. — La ville turque de
Gherede , de 25,000 habitants , a été détruite par un
tremblemen t de terre , qui a duré 50 secondes. Les
secousses ont été ressenties dans toute la Turquie.

LE PAIN DE POMMES DE TERRE. — L'incor-
poration de pommes de terre au pain durera le temps
nécessaire pour écouler les stocks. Si l'on évalue à
700 vagons la consommation mensuelle , les réserves
à utiliser seront liquidées en trois mois environ , c'est-
à-dire que l' on mangera du pain de pommes de terre
durant les mois de mars, avril et mai.

Economie de guerre
et rationnement

On nous écrit :
Les 27 et 28 janvier écoulés ont eu lieu à Marti-

gny, respectivement à Sion, des journées d'instruc-
tion destinée- aux gérants  de sociétés de consomma-
tion et de sociétés d' agriculture , de même qu'aux
commerçants privés , s'occupant de la vente de pro-
duits agricoles.

Ces journées organisées par les soins de la Fédé-
ration valaisanne des producteurs de lait , avaient
pour but d'orienter les participants sur les conditions
de notre approvisionnement 'actuel en matières pre-
mières nécessaires à l' agriculture. La suppression
quasi totale de nos importations , le manque de .pro-
duits essentiels tels que fourrages concentrés , foin ,
cuivre , soufre , acide phosphorique d'une part ; l'ex-
tension des cultures avec la nécessité d' assurer les
semences , la fumure et la protection contre les para-
sites , d'autre part , sont autant de problèmes qui
comp li quent la tâche de notre agriculture et qui mé-
ritent la plus grande attention.

Des exposés fort intéressants furent présentés par
M. Michelet , directeur , et M. Robert-Tissot , fondé de
pouvoirs de la Fédération et par des techniciens des
princi pales industries suisses et étrangères s'occupant
de la lutte contre les maladies des plantes et les
parasites. U -convient de rendre hommage à c\;s mai-
sons qui ont nom Sandoz S. A., Siegfried S. A., Geigy
S. A., Bayer , etc. pour les efforts incessants qu 'elles
dép loyent dans le sens d'une amélioration des moyens
de lutte anti-cryptogamique et anti-parasitaire.

Les assistants à ces causeries eurent l'occasion de
se familiariser avec bon nombre de préparations au
marché et furent  renseignés de façon détaillée , avec
projections , sur les mesures de rationnement et de
contingentement intéressant la branche. Plusieurs
produits de marque furent commentés à la lumière
des expériences acquises , et diverses questions con-
cernant la techni que des traitements viticoles et arbo-
ricoles firent l'objet de rapports et d'échanges de vue.

Il convient .de noter que ces journées furent  re-
haussées par la présence de représentants de nos
stations officielles. En effet , M. le Dr Bovey, ento-
mologiste de la Station fédérale de viticulture .et
arboriculture de Lausanne , M. le Dr Terrier , de la
sous-station fédérale d'arboriculture fruitière créée
à Sion l' automne dernier , exposèrent les princi paux
résultats d' essais et apportèrent une brillante contri-
bution à l' examen des nombreuses questions propo-
sées par les partici pants. On notait aussi la présence
de M. le Dr Murbach , chef de la station d'entomo-
logie attachée à l'école d' agriculture de Châteauneuf.

Les nombreux partici pants à ces journées se décla-
rèrent enchantés et rentrèrent chez eux convaincus
de la nécessité , mais aussi de la possibilité d'assure r
leur collaboration aux efforts de nos agriculteurs
dans la Patte pour tenir , c'est-à-dire pour le succès
¦des récoltes dont dépend l' approvisionnement du
pays.

« BERLIN MEURT LENTEMENT ET DOULOU-
REUSEMENT ».—- Le correspondant du « Stockholm
Tidningen » mande à son journal au sujet des nou-
velles destructions causées à Berlin par la R. A. F. :

« La capitale meurt  lentement et douloureusement .
Les destructions sont épouvantables. Lundi , la lueur
du jour ne put pas traverser les épaisses colonnes
de fumée qui p longeait la ville dans l'obscurité. Les
habi tants  contemplent leurs maisons en flammes sans
même chercher à sauver leurs biens les plus pré-
cieux. La troupe est intervenue pour maintenir l'or-
dre , bien que chacun n'ait actuellement qu 'un seul
désir : sortir de cet enfer le p lus tôt possible. »

LA POPULATION ALLEMANDE. — Pendant
l'année 1943, les chancelleries du Reich ont enregis-
tré 440,903 mariages , 995,774 naissances et 725,257
décès. Au point de vue santé et au point de vue
mortalité , la guerre n'a pas influencé «défavorable-
ment le mouvement démographique. L'excédent des
naissances est donc de plus de 250,000, en une année ,
en Allemagne.

UN BEAU COUP DE FILET. — A Miami- _ !each,
la résidence d'hiver préférée des millionnaires améri-
cains , quelques gangsters firent irruption dans un
café et délestèrent les 12 consommateurs de leurs
portefeuilles. Leur « recette » se monta à 30,000 dol-
lars. (NR)

L'AVENIR DE LA FINLANDE. — A propos de
ia réunion du Parlement finlandais tenue mardi , la
presse britannique a fait une mise au point concer-
nant l'avenir de la Finlande. Les milieux londoniens
déclarent depuis longtemps que « la politi que expec-
tative de la Finlande ressemble de p lus en p lus à un
suicide national ».

Considération critique du Togal
Un bon médicament doit repondre a trois exigen-

ces : il doit être efficace , son assimilation doit être
simp le et agréable et il ne doit pas provoquer de
malaises.

Togal répond à ces trois exigences. Sa composition
éprouvée depuis p lus de 20 ans en a fait un remède
efficace contre le rhumatisme , la goutte , la sciati que
et les douleurs nerveuses. Il calme non seulement les
souffrances et fait baisser la fièvre mais intervient
dans le procédé de la maladie , permettant le prompt
recouvrement de la capacité de travail. Togal eçt de
même très efficace dans les cas de refroidissements.
Ne présente pas de malaise et l' estomac et les intes-
tins l' assimilent très bien. Dosage en forme de tablet-
tes, se prend facilement. Même dans les cas invété-
rés on a obtenu de bons résultats avec le Togal.
Togal dissout l'acide uri que et élimine les matières
nuisibles. Si des milliers de médecins ordonnent ce
remède , vous pouvez vous aussi l'acheter en toute
confiance. Pas de malaise. Dans toutes les pharma-
cies fr. 1.60.



VALAIS
Ceux qui s'en vont

On nous écrit :
Une bien triste nouvelle s'est répandue chez les

gymnastes lutteurs valaisans. Alfred Dussex, d'Ayent,
bien connu dans le giron cantonal et romand , n'est
plus. Arraché à l' affection des siens durant son tra-
vail 'à l' entreprise E. O. S. à la Dixence, il fut  ense-
veli par une avalanche désastreuse qui l' emporta
pour l' au-delà. Ag é de 40 ans, il laisse dans les
pleurs une femme et trois enfants en bas âge.

D'un caractère franc et loyal , il se voua à la gym-
nastique et à la lutte. Il débuta dans la section de
gymnastique d'Ardon et fit la première fête dans
cette commune en 1924 où il eut une des premières
palmes. Il quit ta  le Valais pour se rendre à Mon-
treux où il devint l'élève de Charles Courant et se
distingua dans le club des lutteurs de cette ville. Il
eut un heureux palmarès , soit : couronné romand ,
vaudois, valaisan. Revenu en Valais , il fonda à Ayent
le club des lut teurs de ce village. Sa carrière de lut-
teur terminée, il fonctionna comme jury dans nos
fêtes cantonales. En reconnaissance de ses services ,
il fut nommé membre honoraire de l'Association va-
laisanne des lutteurs.

Dimanche 30 janvier, un long cortège d' amis lut-
teurs venu des différents clubs du canton, toute la
population d'Ayent et des environs l'accompagnaient
à sa dernière demeure terrestre. Devant la fosse
froide et nue , des amis vinrent adresser au lutteur
Dussex l'adieu suprême.

Que la famille éplorée sache trouver dans ces
quelques lignes l'expression de la sympathie de tous
ses amis et camarades de l'Association valaisanne
des lutteurs. Le nom de son vénéré collègue demeu-
rera dans le cœur et le souvenir de tous les lutteurs .

Des amis.

Vouvry

La Coupe de Verbier

EXPOSITION DOCUMENTAIRE. — Quelques
membres de la Société d'histoire du Valais romand
ont pris l'initiative de faire appel au public de Vou-
vry et des villages environnants de la plaine du Rhô-
ne et du bout du lac pour réunir , en vue d'une expo-
sition documentaire qui aurait lieu à la salle com-
munale de Vouvry, le dimanche 27 février , tous les
documents, papiers , photo s, peintures, gravures,
estampes ayant trait aux événements du passé.

Les personnes qui en détiend ra ient rendraient un
apprécié service à la cause de l'histoire en les com-
muniquant avant le 20 février à M. le président ou
au personnel enseignant de cette commune. Les
objets consignés leur seraient ensuite rendus.

A l'occasion de cette exposition, M. le Dr Donnet ,
bibliothécaire cantonal, fera un exposé sur le rôle
du Musée.

Une visite au château de ..la Porte du Scex est
prévue.

Les 12 et 13 février  se courra à Verbier la « Coupe
de Verbier , descente et slalom.

Le samedi 12 sera couru le challenge de la Cie du
Marti gny-Orsières, course de relai par équipe de trois.

Une jambe brisée
Un ouvrier de l' entreprise Losinger, M. Lambiel ,

qui travaillait sur le chantier de Châteauneuf , s'est
brisé une jambe et 'fait de nombreuses contusions.
Il ia été transporté à l'hôpital régional de Sion.

L'heure de la chance
Combien de gens ont joué souvent de malchance

en oubliant de mettre leur montre à l'heure ? Il faut
partir  à temps, bien sûr , mais ce conseil du fabuliste ,
on né peut en tirer profit en consultant une montre
arrêtée avant de prendre le départ. Mieux vaut s'en-
tourer de précautions élémentaires.

Ainsi, retenez tout d'abord une date : le 5 février
1944, puis un lieu : La Chaux-de-Fonds, et rappelez-
vous que c'est à cette date et dans ce lieu que va se
tirer la 36e tranche de la Loterie Romande .

La métropole de l'horlogerie peut fixer pour vous
comme pour d'autres, l'heure de la chance.

Que chacun soit exact au rendez-vous.
La manifestation au tirage , attendue avec impa-

tience et curiosit é, se déroulera dans un somptueux
cadre hivernal et déjà , la grande cité des Montagnes
neuchâteloises vous réserve un accueil plein d'opti-
misme et de bonne humeur.

Cinéma REX , Saxon
« ANNA KARENINE ». — Le nouveau film de

Greta Garbo passe cette semaine au Cinéma REX de
Saxon le vendredi 4, samedi 5 et dimanche 6 février ,
dimanche matinée à 14 h. 30. Voici « Anna Karéni-
ne » qui a remporté à Venise la plus haute récom-
pense internationale du cinéma comme étant « le
meilleur fi lm de l'année ». L'héroïne est 'interprétée
par Greta Garb o la divine , Garbo l'irréelle , la fem-
me de nos rêves. Ceux qui ont vu la version muette
d' « Anna Karénine » retrouveront leur idole dans
toute sa splendeur , plus belle , plus merveilleuse que
jamais. Elle est entourée de Freddie Bertholomew ,
le jeune prodige , et de Frederich March , qui inter-
prète le bri l lant  officier de la Garde Impériale. C'est
un beau et grand spectacle.

Foires de février
Monthey, le 10. Brigue , le 18. Sion , le 27

La situation
L'ESPAGNE ET LA GUERRE.

Les «démêlés du général Franco avec les Alliés sont
arrivés à un point crucial. Malgré toutes les assu-
rances données, seuls quelques contingents de la
« division bleue » ont rejoint l'Espagne. La récente
offensive soviétique sur le front du Volkhov a dé-
montré que 3000 légionnaires franquistes combat-
taient aux côtés des Allemands, dont deux bataillons
se firent battre lors de la prise de Pommeranye par
les Russes le 23 janvier.

L'Amérique, nous l'avons dit, a supprimé les envois
de carburant à l'Espagne à titre de représailles pour
tout l'appui que l'Allemagne reçoit de ce pays sous
diverses formes. De ce fait, des restrictions sévères
ont été imposées au commerce et à l'industrie de la
péninsule. Mais on annonce qu 'il faut s'attendre éga-
lement à de sévères mesures économiques de la part
de la Grande-Bretagne.

On déclare que notamment toutes les livraisons de
froment et de charbon provenant de l'empire britan-
nique seront suspendues. On peut juger de la portée
qu'aura la suppression de ces livraisons quand on
saura que l'Espagne a reçii en 1943 120,000 tonnes
de charbon et 50,000 tonnes de coke et que la plus
grande partie de son froment provenait du Canada.

On pense à Berlin que la pression à laquelle le
gouvernement espagnol est soumis depuis quelque
temps a atteint son maximum et que probablement
encore cette semaine on arrivera à une solution. On
assure que si Madrid ne rompt pas ses relations
diplomatiques avec Berlin et Tokio, Washington et
Londres retireront leurs représentants dans la capi-
tale espagnole en se considérant pratiquement en
guerre avec l'Espagne. Les milieux militaires alle-
mands voudraient voir dans cette campagne diplo-
matique le prélude à une action militaire alliée dans
la péninsule ibérique.

On ne niera pas que la situation du gouvernement
Franco soit de plus en plus critique et qu'un rema-
niement de son cabinet, voire la retraite de son chef ,
soit rendue nécessaire.

NOUVELLE POLITIQUE A MOSCOU.
Le Kremlin vient de décréter l'indépendance des

seize républiques qui constituent l'Union soviétique.
Chacune d'elles aura sa propre armée, et ses rela-
tions avec l'étranger seront régies par son propre
gouvernement. Une note de Moscou annonce que
cette autonomie des républiques soviétiques renfor-
cera la structure de l'armée et augmentera sa puis-
sance. Tous les efforts, dit-elle, doivent être déployés
pour libérer rapidement la Lithuanie, la Lettonie,
î'Esthonie, la Moldavie et la Carélie.

A Londres, on examinerait les conséquences de
cette révolution intérieure, surtout dans ses relations
avec la S. d. N., l'U. N. R. R. A. et la commission
chargée de juger les criminels de guerre. A Washing-
ton, on considère que ce changement pourrait affec-
ter les questions territoriales qui mettent présente-
ment en péril les relations internationales. On estime
qu'il donne au Kremlin une grande mobilité d'action
en vue de la solution des problèmes politiques de
l'après-guerre.

Le rédacteur diplomatique de l'agence Reuter écrit
que la nouvelle constitution des républiques de
l'Union soviétique marque une étape importante dans
la politique de Staline. Cette mesure, dit-il, est une
conséquence directe de la dissolution du Komintern
et de la reconnaissance par l'Etat soviétique de l'égli-
se orthodoxe. Staline modernise l'édifice de la Révo-
lution d'octobre pour l'adapter aux temps nouveaux,
et plus spécialement pour accroître l'influence de la
Russie dans le monde.

A Berlin, on voit les choses, ou plutôt on les expli-
que sur un mode différent. Cette décentralisation
permettrait à Moscou d'intervenir avec un nombre
de voix décisif dans les débats de toutes les commis-
sions alliées. Par l'autonomie accordée à ses républi-
ques, le Kremlin, dit-on, cherche à faciliter le saut
dans l'inconnu des Etats et des territoires que l'Union

soviétique cherche à attirer dans son influence à
plus ou moins brève échéance.

LA COLLABORATION HUNGARO-
ROUMAINE A LA GUERRE.

On connaît le désir qu'auraient certains belligé-
rants de sortir de la mêlée où quelques-uns, on peut
bien le dire, se sont engagés à leur corps défendant.
On peut classer la Hongrie dans cette catégorie. De-
vant la nouvelle tournure des événements, le pays
du roi Etienne serait ravi de pouvoir retirer son
épingle du jeu , et la presse soviéti que n'a pas ména-
gé ses reproches au gouvernement de Budapest. Ce-
lui-ci, par la voix d'un correspondant, affirme qu'il
n'y a plus en Allemagne que 6000 hommes de trou-
pes hongroises et qu'au préalable ce modeste contin-
gent, démuni d'artillerie lourde et de chars d'assaut ,
se borne à assurer les arrières allemands.

Il en va autrement de la Roumanie. Dépossédée
de la Bessarabie et de la Bukovine, elle ne deman-
dait rien tant que de pouvoir, avec l'appui des baïon-
nettes allemandes, récupérer ses1 provinces perdues,
voire de les arrondir de quelques territoires, dont
Odessa aurait été le couronnement. Aussi les diri-
geants de Bucarest n'ont-ils pas ménagé leurs efforts
militaires et ils ont eu un certain mérite à la Blitz-
krieg de 1941 et à la marche vers le Caucase. Actuel-
lement la Roumanie aurait encore en Crimée cinq
divisions, dont une cuirassée, six divisions sur le
front russe, luttant avec l'armée Manstein, trois divi-
sions occupant la Transnistrie, le reste constituant
sur le Dniester la ligne de défense extrême contre
l'avance russe.

Ce pays est bien trop engagé avec l'Allemagne
pour espérer une paix séparée autrement que par la
force des armes.

LES OPERATIONS EN RUSSIE.
Les armées allemandes ont beaucoup de peine à se

ressaisir et à éviter les encerclements auxquels elles
ont été si souvent exposées, en particulier durant les
offensives déclenchées par les Russes depuis ju illet
dernier. Les généraux Govorov et Meretzkov, conju-
guant leurs efforts, ont débloyé les abords de Lenin-
grad dans un rayon de plus de 100 kilomètres, libé-
rant totalement la ville des tsars avec un territoire
de 25,000 km2, donnant pleine liberté à la flotte dans
le golfe de Finlande et menaçant en même temps
les communications de l'armée allemande luttant sur
le front de Carélie. Les armées russes ont franchi la
frontière esthonienne sur 20 km. de largeur et elles
avancent sur Narva sur un front de 50 km. Une des
trois colonnes effectuant cette manœuvre n'est plus
qu'à une dizain e de kilomètres de la grande citadelle
estonienne. Une autre armée avance contre Louga
du nord et de l'est, tandis que la ville de Kingisepp
a été occupée et que les avant-gardes russes ne sont
plus qu 'à 10 km. du lac Peïpous.

Sur les autres fronts, nouvelle avance des troupes
soviétiques à l'ouest de Novo-Sokolniki, ainsi que
dans la boucle du Dnieper.

Cependant, Berlin a la satisfaction d'annoncer que
les troupes allemandes qui se trouvaient en danger
dan s le triangle Louga-Novgorod-lac Illmen ont pu
se tirer d'affaire. Ce ne sera pas la première que les
encerclements annoncés par Moscou ont été déjoués
par les tacticiens allemands.

PROGRES ALLIES EN ITALIE.
Le fait de guerre le plus important sur ce théâtre

des opérations est la pénétration des Alliés dans la
fameuse ligne de défense allemande dite « ligne Gus-
tave ». C'est au cours de la nuit du 1er au 2 février
que cet événement s'est produit après de violents
combats. La position de Cassino, où résistent avec
acharnement les forces de Kesselring, a été tournée
et sa garnison est dans une situation critique, n'ayant
plus que quelques sentiers de montagne pour se reti-
rer et devan t d'ores et déjà faire le deuil de son ma-
tériel lourd et de ses dépôts de ravitaillement.
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Une enquête au pénitencier cantonal
Des journaux ayant annoncé qu 'une enquête était

en cours contre le directeur du pénitencier cantonal ,
ce dernier publie la déclaration suivante :

« Depuis quelque temps , une campagne de dénigre-
ment systématique a été déchaînée contre la direc-
tion des établissements pénitentiaires de Sion ct de
Crêtelongue , entre autres par d'anciens détenus , réci-
divistes notoires , et par d'anciens employés de ces
établissements , renvoyés de ceux-ci pour violation
répétée de leurs devoirs de service.

Dès qu 'il a eu connaissance de ces faits , le soussi-
gné s'est rendu auprès du chef du Département de
justice et du chef des Services de l 'économie de
guerre pour leur demander de procéder au plus tôt
à une enquête qui fasse, sur les faits allégués men-
songèrement , toute  la lumière désirable.

Ce sera le seul moyen de faire cesser cette cam-
pagne et d'en démasquer les auteurs , ainsi que les
motifs qui les ont guidés. »

Le directeur : F. de Lavallaz. »

Tram de nuit du Martigny-Orsières
A titre d'essai , la compagnie du M.-O. et les ciné-

mas de Martigny feront circuler tous les 15 jours , le
dimanche soir , un train de nuit  spécial. Départ Or-
sières : 19 h. 08. Prochain train de nuit  : dimanche
13 février 1944.

Prix des légumes
Prix maximums valables dès le ler février 1944

jusqu 'à nouvel avis :
Choux indigènes et étrangers : blancs , à la produc-

tion , le kg. 0.40 (détail 0.60) ; rouges 0.51,5 (0.75) ;
Marcelin 0.49,5 (0.75). Choux de Bruxelles fermes ,
1.30 (1.65) ; ouverts 1.05 (1.35). Choux-fleurs étran-
gers 2.15 (2.65). Carottes non lavées , à moelle f ine ,
telle que Nantaises, Chantenay, Berli , 0.41,5 (0.65) ;
de plein champ, non lavées , rouges, 0.35 (0.55), jau-
nes 0.32 (0.52). Betteraves rouges à salade , crues ,
jusqu 'à 12 cm. de diamètre, 0.26,5 (0.50) ; diamètres
sup érieurs 0.23,5 (0.45). Betteraves à salade cuites , au
détail 0.75-0.80. Céleris-pomme, avec feuilles , non la-
vés, 0.74,5 (1.—), sans feuilles 0.60 (0.90) ; lavés, 10
ct. en plus. Oignons : calibre 4, à 7,5 cm., 0.55 (0.80) ;
au-dessus de 7,5 cm., 0.50 (0.75). Poireaux verts , non
lavés , 0.66 (0.90) ; lavé. : 10 cts. en plus. Poireaux
jaunes-blancs 0.93 (1.30). Poireaux blanchis , qualité
sup., 1.16 (1.50). Choux-raves beurrés , à chair jaune ,
jusqu 'à 12 cm. de diamètre , 0.22 (0.41) ; diamètres
supérieurs 0.19 (0.36). Raves blanches, 0.13,5 (0.26).
Chicorée scarole , la pièce , «au détail , 0.20-0.40. Epi-
nards 0.80 (1.10-1.20). Endives , au détail 2.30. Scorso-
nères , au dét. 1.50. Tomates des Canaries , au dét.
2.15.

Pommes de terre : Ersteling, Bintje , Idéal , Roi
Edouard et variétés sembl., 0.21,5 (0.36). Jaunes pré-
coces de Bœhm 0.20 (0.35). Bleue de l'Odenwald ,
Flàva , Merveilles du Monde et Industrie 0.20,5 (0.35).
Aima, Eva , Millefleurs , Centifolia , Up-To-Date, var,
sembl. 0.20 (0.34). Ackersegen , Voram , Ostbote 0.19,5
(0.34). Jubel et Wohltmann 0.18,5 (0.33).

Grive ene
Le nommé Joseph Papaux , Fribourgeois d'origine ,

vient d'être condamné à 3 mois de prison pour fi lou-
terie dans diverses auberges d'Orsières et -de Sem-
brancher.

Cependant, même après l'effondrement de la ligne
Gustave, qui n'est pas encore chose faite, l'avance
alliée ne sera pas de tout repos, car le terfaitT'acel-
denté offre  aux défenseurs des possibilités de résis-
tance excellentes.

La flotte alliée continue de bombarder les défen-
ses de l'ennemi dans la région de Formia, sur le gol-
fe de Gaète.

A Cassino, les Américains sont aux prises dans de
violents combats de rues. Mais on pourrait assister
bientôt à une bataille décisive au sud de Rome, où
le maréchal Kesselring concentre d'importants moyens
motorisés et blindés qu'il destine, dit-on, à une puis-
sante contre-offensive. Les généraux Alexander,
Clark et Wilson ont examiné les mesures à prendre
pour y faire face.

LES AMERICAINS AUX ILES MARSHALL.
Les îles Marshall, à un millier de kilomètres au

nord-est de la Nouvelle-Guinée et à 500 km. de la
plus septentrionale des îles Gilbert , qui , avant 1914,
faisaient partie du domaine colonial de l'Allemagne,
étaient devenues territoires japonais et formaient les
bases avancées des colonies nippones vers l'Améri-
que. Les amiraux américains ont décidé de s'en em-
parer , d'abord pour pouvoir de là attaquer et essayer
de reprendre l'île de Wake qui a été ravie aux U.S.A.
en 1941, puis pour en faire une base où pourra s'abri-
ter la flotte américaine tout entière.

Des moyens formidables ont été mis en action en
vue de l'opération envisagée et, après un bombarde-
ment terrible par la flotte et l'aviation , l'île Roi a
été occupée par 30,000 hommes, tandis que 28 débar-
quements étaient effectués dans les îles de Kwajalein
et Namur.

Il semble que l'ennemi ait été complètement pris
au dépourvu , car ces opérations se sont déroulées
sans aucune perte navale. Sans doute, devant un dé-
ploiement de forces auxquelles il eût été imprudent
de se frotter , les amiraux ni ppons ont-ils jugé bon
de se tenir à l'écart. Il n'en demeure pas moins qu 'à
Tokio on envisage tout le sérieux de la situation et
qu'on s'apprête à la riposte. Mais il y a gros à parier
qu'il faudra dans cette région subir la volonté de
l'amiral Nimitz, car les bombardiers américains sont
aujourd'hui mieux à même d'attaquer les convois
japonais chargés de ravitailler les lointaines posses-
sions de l'est et que, par ailleurs , le tonnage déjà
déficitaire du Japon ne peut être reconstitué au
rythme foudroyant des chantiers américains. Notons,
pour terminer, que l'Amérique a lancé récemment un
cuirassé de 45,000 tonnes, le Missouri , dont l'arme-
ment de 9 pièces de 400 mm., sans parler des autres
pièces de moindre calibre , doit donner fort à réflé-
chir aux amiraux du mikado. F. L.

REVEILLEZ LA Bill
DE VOTRE FOIE-
et vous vous lèverez le matin

plus dispos
n faut que le foie verse chaque jour un litre de bile

Ions l'intestin. SI cette bile arrive mal, vos aliments ne st
digèrent pas, ils se putréfient. Des gaz vous gonflent , vont
{tes constipé. Votre organisme s'empoisonne et vous etet
«mer, abattu. Vous voyez tout en noir 1

Les laxatifs ne sont pas toujours indiqués. Une selle
forcée n'atteint pas la cause. Les PETITES PILULES
CARTERS pour le FOIE facilitent le libre afflux de bil.
qui est nécessaire à vos Intestins. Végétales, douces, ellet
font couler la bile. Exigez les Petites Pilules Carter»
pour le Foie. Toutes Pharmacies. Frs 2.25.
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MARTIGNY
Accident mortel

Lundi dernier , Jean-Louis Vouilloz , de Ravoire ,
conduisait un veau aux abattoirs de Martigny. Sur
les bords do la Dranse, le veau fit un brusque écart
et provoqua la chute de son conducteur dans la
rivière. Les eaux étant basses en ce moment , M.
Vouilloz tomba sur des enrochements et se fit de
graves blessures à la tête.

Transportée à l'hôp ital , la victime de cet acciden t
y est décédée jeudi matin. .

Jean-Louis Vouilloz était âgé de 53 ans ; il était
marié et père de plusieurs enfants. C'était un brave
citoyen qui sera vivement regretté.

Nous présentons à ses proches 1 expression de
notre vive sympathie dans le malheur qui les frappe.

Son ensevelissement aura lieu à Martigny demain
samedi , à 10 heures.

Cambriolage
Des malandrins ont pénétré par effraction dans un

magasin d'alimentation situé au sommet de la Place ,
où ils ont dérobé une certaine quantité de marchan-
dises. Plainte a été déposée et la police recherche
les coupables.

Au Martigny-Sports
Dimanche, 6 février 1944, Martigny I se rendra à

St-Maurice pour y affronter  le team agaunois. Cette
équipe nouvellement promue en seconde ligue a déjà
fait ses preuves cette saison. D'autre part , Martigny,
après avoir traversé une mauvaise passe due à maints
facteurs que nous ne détaillerons pas ici , semble se
reprendre quelque peu. Espérons que nos joue urs en
mettent  un coup, et que toute l'équi pe reparte d'un
bon pied pour le second tour. Le match étant fixé à
14 h. 30, le départ aura lieu à 12 h. 34.

Martigny II se rendra à Muraz. Notre seconde
équipe so doit de vaincre et améliorer son classement.

Soirée annuelle du Club des lutteurs
La soirée annuelle offerte par le Club des lutteurs

aux autorités , à ses membres passifs et invités aura
lieu le samedi 5 février  à 20 h. 30, au Tea-room de
l'Hôtel Kluser. Le dimanche 6 février , par le même
orchestre , apéritif , thé dansant , soirée.

Ski-Club Martigny-Bourg
Dimanche 6 février se disputeront , à la. Forclaz ,

les challenges Porra-Pierroz.
Nous nous permettons de dire «les challenges »,

car lo tenancier du café Internat ional ,  a eu , cette
année encore , la générosité d' offrir une coupe à nos
juniors.

Cette course, réservée aux membres du club, sera
disputée dans les trois épreuves suivantes : descente ,
obstacles et slalom 2 manches.

Voici le programme :
8 h. : Messe au Chalet de la Forêt ; 8 h. 45 ; Tira-

ge des dossards ; 9 h. 30 : Course de descente ; 11 h.
15 : Course d'obstacles ; 14 h. Slalom ; 17 h. 30 : Pro-
clamation des résul tats  au Café International Porra-
Piorroz.

Une assurance spéciale pourra être conclue sur
p lace le jour de la course.

En cas de mauvais temps , celle-ci sera renvoyée à
une date ultérieure. Le Comité.

Restaurant du Stand... .
... Choucroute garnie « Maison ».

« Nuits sans lune » , au Casino Etoile
Pendant la « Revue », la troupe du Théâtre muni-

cipal de Lausanne va entreprendre une tournée en
Suisse romande et au Tessin , avec le grand succès
théâtral Nuits sans lune. Bienne , La Chaux-de-Fonds,
Neuchâtel , Yverddn , Genève, Lugano attendent avec
impatience cette tournée.

En Valais , elle s arrêtera au Casino Etoile. Les
demandes de places a f f l uan t  déjà de toutes parts , il
faut s'a t tendre  à un succès plus grand encore que
pour « Marie Stuart  ».
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UN CHEF-D'OEUVRE ¦

d'une grandeur inoubliable ! ¦

Un nouveau film italien a 1 Etoile
Désirant présenter au public toutes les dernières

nouveautés cinématographiques, l'Etoile a inscrit à
son programme de lundi et mardi prochains un film
italien , sous-titres français, Une nuit après l'Opéra,
avec Béatrice Mancini, Neda Naldi , Mino Doro. Un
film du monde musical qui vous touchera profondé-
ment. ' •

Classe 1909
Assemblée générale samedi soir à 20 h. 30. Inau-

guration du stamm au Café Octodure. Surprise !

CE
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Photoqraph.es
de Mlle

D. Bramhall

En une semaine à peine! Des milliers de femmes
ravies se sont débarrassées de leurs rides et se
sont rajeunies de plusieurs années en employant
la Crème Tokalon Couleur Rose qui contient du
« Biocel •• — un nouveau et surprenant ferment de
jeunesse — découverte d' un dermatolog iste univer-
sellement connu. Employez la Crème Tokalon
Blanche le matin, et la Crème Aliment Rose la
nuit.

E?̂ n̂croYable
*- . K mais- /
i ESSAYEZ V0US«/

LA VILLE DURÉE

SIERRE
Une bonne soirée

La malignité des temps présents ne doit pas nous
faire sombrer dans la neurasthénie. C'est pourquoi il
est bon , de temps à autre , de se refaire une pinte de
bon sang. Après un moment de détente, on se sent
mieux en forme pour reprendre sa tâche quotidienne.

C'est sans doute à cela qu'ont pensé les Compa-
gnons des Arts en portant sur la scène de notre
théâtre , mercredi soir , la comédie de G. Berr : Un
jeune homme qui se tue.

Il ne faudrait  pas chercher dans cette œuvre une
thèse morale pour l'édification des fillettes d'un
pensionnat de couvent. C'est tout simplement une
pièce à divertissement où s'accumulent les situations
les plus cocasses pour l'amusement des spectateurs.

Un jeune homme tombe amoureux d'une jeune fille
qu 'il entrevoit pour la première fois ; il la demande
aussitôt en mariage , mais se fai t  éconduire par les
parents. Il en éprouve un tel choc nerveux qu 'il dé-
cide de se tuer le jour  où sa dulcinée convolera avec
un autre. Tout est prêt pour le drame. Un parent du
jeune homme éconduit est mis au courant de la fata-
le détermination. Il la trouve raisonnable et logi-
que , du moment qu 'il vient d'apprendre que, sitôt
après le décès , il entrera en possession de la fortune
de son cousin.

Mais il y a un autre amour, ignoré celui-là , qui
intervient  à la dernière minute pour empêcher l'exé-
cution du drame. Le mariage qui allait se réaliser est
rompu ; la jeune fille s'enfui t  avec son premier
amoureux , alors qu 'elle allait se rendre à la mairie
au bras d'un autre. Tout paraît s'arranger enfin ; et
pourtant  tout se brouille à nouveau à cause de l'in-
compatibilité d 'humeur des deux jeunes gens. Les
parents , le curé , le cousin , le fiancé , tout le monde
intervient  à sa façon , et finalement... on assiste à
deux mariases , auxquels nul ne songeai t .

La représentation d' une telle pièce offrait  de
sérieuses d i f f i cu l t é s  ; est-il besoin de dire que les
Compagnons des Arts les ont adroitement surmon-
tées ; ils ont joué avec leur habileté coutumière, et
avec leur souci de sat isfaire  un publ ic exigeant.
D'ail leurs , ils ont fait appel au célèbre comédien
Charly Delac que tous les Sierrois ont eu l'occasion
d' app laudir  dans la Revue. Il ne les a pas moins
conquis dans « Un jeune homme qui se tue ».

La dis t r ibut ion des rôles avait été particulièrement
soignée. La mise en scène était réglée avec soin , et
les acteurs se trouvaient dans un milieu qui leur
paraissait  familier ; aussi ont-ils donné la mesure de
leurs talents. Leur succès fut  mérité , et nous avons
passé en leur compagnie trois heures de franche
gaîté. Nous pouvons assurer ceux qui assisteront à
ce spectacle samedi prochain qu'ils en auront pour
leur argent.

-pkOURONNE* MORTUAIRES en fleurs naturelles
W Jean LEEMANN. Martigny gygjj

LE CINÉMA
Le plus grand sportif des Etats-Unis :

LOU GEHRIG (au Corso)
Lou Gehrig, la grande figure sportive des Etats-

Unis, adoré des foules, acclamé partout, eut une car-
rière éblouissante qu'un jour l'adversité brisa. Lou
Gehrig disparut tragiquement en 1941, âgé de 36 ans.

Ce très joli film retrace la vie d'un champion de
baseball célèbre en Amérique. On voit Lou enfant ,
passionné du jeu , casser les carreaux avec sa balle
et s'en trouver tout penaud, car c'est un bon enfant .
Il entreprend des études d'ingénieur pour faire plai-
sir à sa cuisinière de mère qui a des ambitions pour
lui , mais un pressant besoin d'argent , pour soigner
cette mère, le pousse à l'engager dans l'équipe de
baseball « New-York Yankees ».

Comme toujours , lorsque Gary Cooper se charge
d'un rôle, le personnage semble avoir été fait sur
mesure pour lui. Personnalité exquise et discrète,
faite de candeur et de finesse, qu 'il soit lancier du
Bengale ou légionnaire, Gary Cooper est toujours
Gary Cooper.

Allez voir Lou Gehrig ; une vie entière de droitu-
re, d'amour et de probité.

Fort, loyal, bon , tel était Lou Gehrig.
Ce grand fil m passe cette semaine au Corso. Ce

soir vendredi : relâche. Dernières séances : samedi et
dimanche.

« Abus de confiance »
fut un triomphe pour Danielle Darrieux...

Un drame poignant , humain, qui décrit la vie d'une
jeune étudiante, devenue orpheline et lancée brutale-
ment dans la vie. Rebutée de place en place, sans
argent, sans pain, poursuivie par les assiduités gros-
sières de louches personnages, elle en arrive à abu-
ser de la confiance d'un homme riche en se faisant
passer pour sa fille.

Abus de confiance, écrit par Pierre Wolf , mis en
scène par Henri Decoin, a marqué le triomphe de la
plus sensible et de la plus exquise des vedettes fran-
çaises : Danielle Darrieux.

Ce film français passe cette semaine à l'ETOILE.¦Prochains trains de nuit : dimanche 13 février.

S I O N
Avec nos fourriers

Nous rappelons l'assemblée générale qui aura lieu
le samedi 5 février 1944, à 14 h. 30, à l'Hôtel de la
Gare, à Sion (Carnotzet). Vu l'importance de l'ordre
du jour , nous comptons sur la présence de tous les
fourriers et aides-fourriers du Valais. Tous ceux qui
ne font pas encore partie de notre groupement sont
cordialement invités. Le port de l'uniforme est auto-
risé par le Département militaire. Ceux qui , pour une
raison ou l'autre , ne peuvent se mettre en uniforme,
viendront en civil. Le Comité.

Monthey r
Accident du travail

Un sérieux accident s'est produit mercredi après-
midi à l'usine des Produits chimi ques. Un ouvrier ,
M. Gérard Rochat, qui manipulait des plaques de
tôle , a reçu sur le corps tout un stock de ces maté-
riaux , pesant environ une tonne. Il a été relevé avec
un bras et une jambe brisés. La victime a été trans-
portée à l 'hôpital-infirmerie du district.

Nous voulons croire que cet accident n'aura pas
de suites graves et que M. Rocha t ne tardera pas à
se rétablir.
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GRAND par son interprétation
G R A N D  par son sujet
G R A N D  par sa réalisation
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est un triomphe pour

DANIELLE DARRKEUH
la plus sensible , la plus exquise

des vedettes françaises

Dès vendredi à

l'ETOILE

Accident de ski
Au cours d'une partie de ski dans le Val d'IUiez,

Mme Blanche Pernollet a fait une chute et s'est fis-
suré le péroné.

Nous lui souhaitons un prompt rétablissement.
m . .

Gymnastique - Activité cantonale
L'Association cantonale valaisanne de gymnastique

se compose, selon l'état au ler janvier 19«44, de 29
sections. Elle groupe quelque 1400 gymnastes. Une
nouvelle section est venue grossir les rangs, celle
d'Orsières. C'est l'« Octoduria » de Martigny qui tota-
lise le plus grand nombre d'actifs , soit 53 ; Monthey
occupe la seconde place avec 46, et Bri gue et Sierre
viennent ensuite avec 38.

Dimanche aura lieu à Sion la réunion de tous les
organes directeurs , les présidents et les propagandis-
tes. Ce sera toute une journée consacrée à cette belle
cause de la gymnastique.

Enfin , tandis que l'importante association des gym-
nastes à l' artisti que de toute la Suisse tiendra ses
assises ces 29 et 30 avril à Sierre, l'Union romande
de gymnastique fêtera son jubilé , 25e anniversaire,
presque sûrement dans le Vieux Pays. F. W.
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Tous les légumes Roco méritent cette mention,
les uns comme les autres: «Traités avec soin!»
Le grand souci de la Fabrique Roco est en effet
de ..veiller au moindre détail. Des méthodes
éprouvées et des installations modernes ten-
dent à ce même but, qui est essentiel. Aussi
les conserves de légumes Roco doivent-elles à
tant de prudence leur richesse alimentaire et
leur saveur naturelle exquise.

Légumes fins de qualité Roco: petits pois,
haricots, petits pois et carottes, épinards.

là èmm® Conserve
KOCO FABRIQUE DE CONSERVES DE RORSCHACH S.A.
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FOOTBALL LES SPORTS SUISSE
Une importante question

de ravitaillement
Une avalanche à La Chaux-de-Fonds

La grêle - Le feu - La vie

B O B S L E I G H

Modification du régime des allocations
pour perte de salaire et de gain

Les rencontres de dimanche prochain
En première ligue : Dans le groupe ouest , 3 mat-

ches seront à l'ordre du jour : Urania-Etoile, Berne-
Ç. A. G. et Montreux-Fribourg.

¦La faveur de la cote ira partout aux équi pes
jouant «• at home », sans toutefois écarter d'emblée
l'éventualité de remis , entre autres pour la partie se
déroulant à Montreux , qui oppose deux adversaires
de forces sensiblement égales.

En deuxième ligue : Grand branle-bas dans le grou-
pe Vaud-Valais , où pas moins de 10 équi pes se trou-
veront en lice et donneront les intéressantes parties
que voici :

Sion-Bulle , Sierre-Malley, St-Maurice-Martigny, For-
ward-Chippis et La Tour-Lausanne IL

Les mêmes considérations que pour la série supé-
rieure s'imposent , à savoir : net avantage aux clubs
évoluant sur leurs « grounds » et devants leurs sup-
porters ; seulement , Sierre, et tout spécialement La
Tour, iront au-devant de tâches très dures et devront
« en mettre un coup » pour vaincre.

Espérons que cette journée soit propice à nos
représentants. Fd.

En IIe ligue
(Avant le second tour)

A la f in du premier tour , nous trouvons en tête
du groupe romand de Ile ligue , assez nettement dé-
taché , le F. C. Sion qui totalise , en effet , 18 points
avec 10 matches joués (9 gagnés, 1 perdu). Il est
suivi par Sierre qui a 15 points avec 10 matches
joués , lui-même suivi par Monthey, qui totalise aussi
15 points , mais avec 11 matches joués.

Comme on peut le constater , Sion I semble avoii
de sérieuses prétentions au t i tre , cette saison. Le
F. C. Sierre met aussi les bouchées doubles et inquiè-
te sérieusement le leader. Forward et Monthey, qui
ont tous les deux l' expérience de longues années en
lre ligue , seront les teams-outsider les plus dange-
reux pour Sion et Sierre. Nous ne pourrion s passer
sans noter qu 'il y a exactement dix saisons que Mon-
they était monté en Ire ligue. Après avoir enlevé le
t i tre do champion de groupe II de Ile ligue , et battu
Jonction-Genève- en des matches de barrages pour
l'ascension en Ire ligue , Monthey remporta le ti tre
romand de champion de Ire li gue en battant Etoile-
Carouge I par 4 à 2 à la Pontaise. C'est au cours de

cette mémorable saison que Monthey I marqua 159
buts pour 45 reçus M

Les Montheysans pourront-ils récidiver un pareil
exp loit ? Bien que l' a rmature  de l'équi pe ait changé ,
les joueurs des bords de la Vièze lut teront  énergi-
quement pour essayer de reprendre leur p lace en Ire
ligue. Ajoutons que ce n'est qu 'au cours des saisons
1937-38 et suivantes que le br i l lant  keeper de ligue
nationale , René Luy, du Cantonal F. C. et Lausanne-
Sports , débuta au Monthey F. C, en Ire ligue.

D'autres équi pes ont aussi le désir ardent de gra-
vir un nouvel échelon. Aussi , pouvons-nous dire en
conclusion , que ces formations vont se l ivrer de
farouches combats et que l' on assistera à des luttes
épiques ! R. A.

Championnat de bob
Le champ ionnat suisse de bob à 4 se dispuera le 6

février  1944 sur l' excellente piste de Crans sur Sier-
re. La piste étant en par fa i t  état et glacée , les cour-
ses auront  un grand intérêt , car 13 équipes ont fait
parvenir  leur inscri ption aux organisateurs, et la
lu t te  s'annonce pal p itante entre Guénat , ancien cham-
pion suisse , Bonvin et les sp écialistes de Caux et de
La Chaux-de-Fonds.

S 

LES ETATS-UNIS SUPPLANTENT LE CHILI
DANS LE MONOPOLE DE L'IODE. — Au cours
de la guerre , les Etats-Unis ont importé de grandes
quanti tés d'iode du Chili. Dans l ' interval le , les Etats-
Unis ont augmenté leur propre production , si bien
que le Chili ne contribue p lus que par 70% à la pro-
duction mondiale d'iode. Au début de la guerre , le
Chili  possédait pra t iquement  le monopole de ce pro-
duit. Maintenant , les pétroles de Californie donnent
en abondance l'iode , sous-produit apprécié.

A notre époque , le problème du ravitaillement , qui
devient toujours plus complexe, suscite parfois dans
les familles une certaine perplexité.

Il s'agit de déterminer , pour chaque mois , les ra-
tions auxquelles on a droit , et bien des gens , par
négligence ou par étourderie , oublient d'échanger
leurs coupons contre de la marchandise.

Ils s'apercevront , trop tard , que ces coupons sont
périmés , faute  d'avoir été utilisés à temps.

Une déconvenue analogue guette ceux qui n 'ont
pas songé , dans le moment propice , à se ravitailler. . .
en billets de la Loterie romande.

Ils r isquent  de laisser passer leur chance.
Nous vous rappelons donc que le prochain t irage

aura lieu , déjà , le samedi 5 février à La Chaux-de-
Fonds.

Si vous voulez tenter  la for tune , c'est le tout der-
nier moment.

Ne laissez pas passer l'heure du ravi ta i l lement  et
prenez des bi l le ts  dès maintenant .

En date du 28 janvier , le Conseil fédéral a pris un
arrêté en matière d' allocations pour perte de salaire
et de gain aux termes duquel la durée min imum du
service actif donnant  droit à une al location est ré-
duite de trois à un jour.

D'après la nouvelle ré glementa t ion , qui entre en
vigueur le l e r  mars 1944, il -ne sera plus nécessaire
de rechercher combien de jours de service ont été
effectués  durant  le même mois. Le m i l i t a i r e  aura

droi t  a 1 a l locat ion pour chaque jour  dc service
accompli.

Cela semble incroyable en dé p it de l 'h iver  somp-
tueux qui réserve tant  d 'heureuses surprises dans la
ré gion.

Et pour tant  c'est bien le 5 févr ier , à La Chaux-dc-
Fonds , que tombera l' avalanche des lots de la Lote-
rie romande.

II peut  para î t re  singulier de rapprocher trois
choses si différentes.  Pourtant  elles sont sur un
même plan réaliste. Aujourd 'hui , pour un agricul teui
prudent , l' assurance contre la grêle va pour ainsi
dire de soi. Il peut être épargné cinq ans de suite
et voir , la sixième année , un nuage crever sur sa
récolte et tout anéant i r  ; il veut donc être garanti
contre un danger si grave. Quant  à l' assurance con-
tre l ' incendie de la maison , des étables et des gran-
ges, elle est devenue obligatoire , car il est dans
l ' intérêt  même de l'Etat d'éviter que le feu , en
détruisant  les bât iments , vienne priver ses ressortis-
sants de tout leur avoir.

Mais qu 'en est-il pour la vie , le bien le plus pré-
cieux que nous possédions ? Il appart ient  à chaque
ind iv idu  de décider lui-même s'il s'assurera ou non
sur la vje : à lui seul de décider s'il acceptera la
responsabil i té  d' exposer sa fami l le  à un avenir  incer-
tain , ou , en voyant p lus loin , de prendre au contrai-
re les mesures de prévoyance qui sont à sa portée.

Pour le développement des assurances sur la vie ,
notre pays est depuis longtemps en tête des Etats
europ éens. Année après année , on voit grossir le
nombre des agricul teurs  qui contractent une assu-
rance sur la vie dans l'intérêt de leur famille.  Il n 'y
a là rien de surprenant , puisque , de tout temps, les
descendants de notre souche paysanne ont été con-
nus pour peser mûrement leurs décisions et pour
choisir la mei l leure  avec un sens parfa i t  des réalités.
C'est pourquoi ils se montrent  de plus en plus con-
vaincus d' une chose : c'est que , pour un agr icul teur
prudent , l' assurance sur la vie fai t  par t ie  des obliga-
tions l ibrement  consenties qu 'il doit assumer à l'égard
de sa femme et de ses enfants.

Où règne la just ice , les armes sont inut i les

effeuilleuses
sont demandées. Gage 180
francs. Adresser offres à
Charles Rosset. Perroy
(Vaud).

Effeuilleuses
expérimentées , 5 sont de-
mandées pour la vigne à
la journée , ou en tâche.

Faire offres avec pré-
tentions de salaire à A.
Cuche, Denens s/Morges.

Effeuilleuses
ON CHERCHE 3 bonnes
effeui l leuses .  Adr. offres
et conditions à Louis Ley-
vraz , à Rivaz (Vaud).

2 effeuilleuses
expérimentées sont deman-
dées chez M. Devez 8 rue
Centrale, Corsier si Vevey.

Effeuilleuse
On en demande une bon-
ne. — S'adresser à Ernest
Coma, Sur le Crêt , Chex-
bres.

Monsieur demande, pour
la tenue de maison , servi-
ce de 3 personnes,

DAME ou demoiselle
sachant faire cuisine sim-
ple, mais soignée. Pas de
lessives. Bons gages selon
capacités. Entrée tout de
suite ou à convenir. Faire
offres écrites , avec réfé-
rences et prétentions , à
M. M. Briol, herboriste,
Claire-Vue, Les Plantaz ,
à NYON.

On demande pour Zu-
rich, dans ménage soigné,

gentille

jeune fille
pour la surveillance de 2
enfants  et l' aide au ména-
ge. Occasion d'apprendre
l' allemand. Entrée l"mars
ou selon entente.
Offres  avec photo et pré-
t e n t i o n s  à Mme Hausler ,
Zollikerstr. 238, Zurich 8.
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On demande tout de suite
une

ou une personne d'âge ON DEMANDE tout de
mûr pour tenir petit mé- suite un
nage soigné. S'adresser à «flAm *»«émgmmm A
M Albert Blum , Bex OOfflCSIIQUC

de campagne, de 17 à 18
ans , connaissant les tra-
vaux arboricoles et vitico-
les. Préférence sera don-
née à jeune homme ayant
f réquenté  écoles d' agricul-
ture. Offres  avec référen-
ces et prétent ions au jour-
nal sous R 27S.

un fourneau-potager , une
____________________________ cuisinière à gaz et une__ 

lessiveuse, le tout  cn bon
f l /T'SflAII ctat. — Henri Bagnoud.
VSllaSlOn Villa , Sierre .

A. vendre
Cylindres de bois , en bon
état , d'une contenance de
35/40/50 ou 100 litres , avec
couvercle. Très pratiques
pour logement dc graines
ou autres  marchandise s.
Intéressants pour com-
merçants ct par t icul iers .
Prix avantageux.  S'adres-
ser à : « SOCO », Société
de concentration , SION.

On demande
une

Jeune fille
pour aider au ménage et
à la campagne. S'adresser
à Henri Favre , entrepre-
neur , à Saxon.

Ouvrières
demandées pour la saison
vi gne et betteraves. Durée
probable du travail : 4 à
6 semaines à fr. 8.— par
jour , nourries et logées.

S'adresser A. Corthay,
Le Carre (Meinier), Ge-
nève. Tél. 8 08 82.

On demande pour tout
de suite jeune

ouvrier
Doulanger
Offres avec prétentions

Boulangerie-Pâtisserie H.
Nobs , Territet (Vaud).

ON DEMANDE

tapissier
garnisseur
pour literie et divers. En
cas convenance , travail  ré-
gulier pourra être assuré.
Offres écrites au journal
Le Rhône sous R 279.

Commerce de Martigny
cherche

jeune homme
l ibéré des écoles.
Faire offres écrites avec
prétent ions sous chi f f re  R
277 au journal Le Rhône ,
Martigny.

ON CHERCHE à louer à
Mart i gny-Ville une

CHAMBRE
si possible indépendante
et non meublée :

2 chambres on
appartement

de 2 à 3 pièces. — S'adr.
au bureau du jour nal sous
R 280.

SKIS complets , 1 m. 70
.—, 2 m., 25.—. Chau18.—, 2 m., 25.—. Chau-

dière fonte portative avec
foyer 70 1., prix intéres-
sant. Lit 1 place , sommier ,
matelas refait , coin , cou-
verture laine , 69.—. Pous-
se-pousse bon état , 18.—.
Lit 2 places , noyer , bon
état , bon sommier, mate-
las refait , 99.—. Emballa-
ge 1 fr. 50. Table ronde
noyer poli , comme neuve ,
45.—. Toujours potagers ,
calos bas prix. Lit d'en-
fant , bois seul , 10.—. Un
matelas refait , coin , oreil-
ler , couverture , 45.—. Ar-
moire 2 portes complète ,
t i roirs  et tablars à l'inté-
rieur , parfait état , 69.50.

Midi 12, Vallorbe.

Echalas kyanisés de Roue
l de réputation établie

TideuU Echalas goudronnés
kyanisés - goudronnés - au sel E. K.., en mélèze

Fédération valaisanne des producteurs de lait, Sion
Téléphone 2 14 44

LAPINS
A VENDRE 12 superbes
lapines d' un an . por tan tes ,
2 avec leurs peti ts , de 25
à 37 fr. 10 lap ines . 7 mâ-
les de 5 mois à 15 fr. 15
lapereaux à 5-6 fr., race
géant blanc et belge. —
Rosa Mai l la rd , La Bâtiaz.

On échangerait du

FUMIER
contre betteraves.  A la
même adresse , on serait
acheteur d' un petit

Dâtiment agricole
avec grange et écurie , à
Mart igny-Vi l le .  — Faire
of f res  avec prix au bu-
reau du journa l  sous R 276.

Pommes
de table

Variétés d'hiver , extra , à
45 ct. Ontario , etc., 53 ct.
Pommes «c loche»  !"• qua-
lité , 65 ct. A par t i r  de 50
kg., contre rembours.
Burger & Widmer , Unter-
Entfelden près Aarau .

ON CHERCHE une

sténodactylo
connaissant la comptabi l i té  ; langue française  ct con-
naissance de l' allemand. -Faire of f res  manuscri tes
avec cer t i f icats  et prétentions à Case postale 20643 ,
Martigny-Ville.

Manque de combustible
Le presse-briquette : 2.50
Emploi facile des déchets




